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Rapport financier
Les dons divers, sponsoring et subventions nous ont apporter 22 720 € de recettes, les dépenses

qui représentent essentiellement les achats de vélos, fournitures pour les élèves et transport,
représentaient  15 306 €. Nous avons donc un résultat positif de 7 414€ au 31 décembre 2022.
Cette somme a été dépensée depuis pour les actions en cours. Au 1er septembre, la  somme

restante aura été dépensée.



 Rapport avec les partenaires extérieurs
En 2022, nous avons pu bénéficier du soutien financier de l’association Children and Future, d’un
apport matériel conséquent des entreprises Toptex (200 sacs à dos et nombreux tee-shirts), de

nombreuses nouvelles sociétés.
Le magasin Top Office de Balma a permis l’organisation de collectes de fournitures en magasin

auprès de ses clients.



Rapport avec les institutions
Nous avons obtenu une subvention de la mairie de Dremil Lafage et de Toulouse Métropole, ainsi

qu’une aide départementale. Cette aide départementale ne nous a pas été renouvelée en 2023 :
leurs fonds se sont orientés vers des associations qui n’avaient pas bénéficier d’aide les 2 années

précédentes.



En préambule je tiens à souligner le magnifique chemin
parcouru par notre association en 4 ans. Toutes les personnes
qui croisent notre route et posent quelques grains de sable ou
grandes dunes dans notre désert sont magnifiques. Merci à
vous tous qui avez initié de nouveaux projets, merci à ceux
qui m’ont soutenue dans ma recherche de financement pour
les puits sans rien lâcher malgré les nombreuses embuches,

merci à ceux qui me soutiennent et m’encouragent à repartir
de plus belle alors que le temps pourrait me manquer, merci

aux villageois qui répondent toujours présents et avec qui c’est
un bonheur de travailler, merci enfin pour votre indulgence
pour mon IMMENSE retard sur cette Assemblée Générale et

sur l’ensemble de la communication !
C’est grâce à vous tous et à votre soutien que l’Association
avance et que chaque année de plus en plus d’enfants en

profitent… 



Nos actions 2022/2023



Les projets engagés par nos adhérents



Cette dernière période a vu fleurir de nombreux projets émanant d’actions
indépendantes que l’association a soutenues.

Je remercie particulièrement tous les porteurs de projets qui se sont investis à 100% sur
les actions proposées. Les Lettres du Désert ont uniquement été un soutien logistique

pour les projets suivants



Les cartables et des ailes : projet initié par Savinien et Paul.
Ces 2 pilotes ont collecté les fournitures scolaires nécessaires
à une petite école et les ont acheminées dans un biplace grâce

aux fonds préalablement récoltés par leurs soins.   

Une collecte de fournitures scolaires au lycée : par Sylvie Béranger, professeur d’art plastique : le
début d’une belle collaboration avec cette enseignante.



Une collecte de fournitures scolaires au lycée  de Sainte Marie de Nevers. Merci pour l’initiative

d’Emmanuelle Macario qui a contribué à remplir nos cartables.

Nadia et l’équipe des Marocanpotes qui ont
collecté des fournitures d’entretien et de

réparation des vélos avant de les acheminer
en 4x4 jusqu’à Zagora au court du raid.



Un grand merci à nos bénévoles :



Trois bénévoles en or pour 300 cartables : Dominique, Catherine, M’Bark : 2 jours, 500 kg de
fournitures scolaires, 300 cartables, 38 cartons… Merci pour votre aide et votre efficacité dans

cette tâche essentielle de remplissage.



Mes deux enfants : Tom et Lily qui m’ont aidé à compter chaque stylo, crayon, article collecté
afin de pouvoir commander les fournitures manquantes.



Une mention particulière à Mahjoub Arab qui a supervisé de façon exceptionnelle la conduite

des travaux des puits malgré les températures dépassant quotidiennement les 50 degrés.

L’équipe extraordinaire que je surnommerais « Les Amis de
Faouzi » (ils se reconnaitront) : 



une bande d’amis qui voulait faire « quelque chose ». Ce

quelque chose s’est transformé en :
- 3000 € collectés pour les vélos

- 250 jouets neufs
- 10 ordinateurs pour l’école de Faija

- Une dizaine de cartons de fournitures scolaires

Quelques stands



Comme chaque année, nous avons été
présents sur le forum des associations

de Dremil Lafage, ainsi que sur le
Marché de Noël.



Le projet qui aura occupé toutes nos énergies cette année est
celui des puits…




L’eau c’est la vie



Budget total de 50 000€
Somme manquante : 3 500€

Je vous raconte depuis le début...

En février 2019 je créais l’association Lettres du Désert avec ce projet d’équiper quelques élèves
en cartables et en vélos.

En juillet 2020, je vous annonçais notre volonté d’aller plus loin dans notre engagement avec le
projet de forage d’un puits à Faija.

La route a été longue, mais nous y sommes. Trois ans après l’eau jaillit du sol…
Retour sur cette longue route de l’eau…

Le village de Faija, c’est environ 200 habitants dont 80 enfants et jeunes. Ces villageois se sont
sédentarisés il y a une génération pour former un village dans une région désertique où coulait

jadis l’oued El Faija.



Dans la région, la culture de la pastèque fait des ravages : ce fruit gorgé d’eau alimente toute
l’Europe en épuisant la nappe phréatique si fragile de la région. Un difficile combat éducatif pour

expliquer aux populations que la richesse d’aujourd’hui sera la ruine de demain.



Dans « notre » village, pas de pastèque. La plupart des hommes travaillent dans le bâtiment et
partent souvent loin de chez eux pour permettre à leur famille de vivre dignement dans le respect

de ses traditions. Les enfants vont tous à l’école, un grand nombre vont au collège, garçons et
filles. Mais les études coutent cher et le secondaire est très loin de Faija.



Depuis quelques années, la vie de ce village est mise en péril par l’absence d’eau.

Pas d’eau courante bien-sûr, mais pas de puits municipal non plus. Une à deux fois par semaine,
un camion-citerne passait pour alimenter les maisons. Les femmes allaient remplir leurs bidons
stockés dans des pièces qui atteignent les 40 degrés à l’ombre en été. L’eau n’était pas suffisante

pour subvenir aux besoins primaires des familles.





En décembre 2020, nous faisions faire une étude hydraulique qui validait l’existence d’une
nappe à environ 120 mètres.

Pendant 3 ans, nous avons cherché les financements qui pourraient permettre à l’or bleu de
sortir de terre.

Pendant ce temps notre association se développe avec la prise en charge de nouvelles écoles :
Merja L’Qdima et Gattara. Même constat : l’eau manque.



L’association obtient le soutien du Rotary Club de Toulouse Est, qui décide de s’impliquer à 100%

dans ce projet. Il faut trouver de nouveaux partenaires. Le Rotary Club de Laval Amboise Paré,
dont l’un des anciens présidents a été dans les 10 premiers adhérents de l’association s’est joint

au projet. Nous nous sommes naturellement rapprochés du Rotary Club de Zagora, afin de
mener ce projet international. 



Tandis que les uns ont œuvré dans les méandres sinueux des recherches de subventions

parsemés d’embuches et de longs dossiers sanctionnés d’aller-retour, les autres se sont attribués
la toute aussi lourde tâche de gestion d’organisation et de gestion des travaux.



Début juin 2023, nous recevons enfin les fonds tant attendus. Le 12 juin les travaux

commencent.
Trois chantiers sont menés en parallèle :



A Faija :

Le forage du puits : 7h de forage. L’humidité apparait des 33 mètres. La nappe est identifiée à 120
mètres, nous forons jusqu’à 130. L’eau jaillit magnifiquement du sol. Elle est présente sur environ

90 mètres dans le puits. C’est magnifique.



A quelques mètres de là deux ouvriers creusent à la main ce qui sera la structure du château
d’eau.

Une pompe alimentée par des panneaux solaires extraient l’eau du sol avant la fin du mois de
juin.

Fini l’attente interminable du camion-citerne qui viendra peut-être… ou pas… Les habitants du
village ont dorénavant de quoi subvenir quotidiennement à leurs besoins sanitaires.












A Merja L’Qqdima 



Cette région était autrefois une belle oasis. Aujourd’hui cette terre aride abrite une poignée
d’hommes de femmes et d’enfants qui ont un point commun : le sourire ! Je crois que même la terre

sourit dans ce village…



Mais aujourd’hui, les femmes sortent des maisons pour venir à ma rencontre et m’offrir un regard
de joie et de reconnaissance. Cela fait 3 ans que le puits est à sec et que le village n’a plus l’eau.

Les habitants avaient commencé un nouveau forage, mais les fonds manquaient à son achèvement.
Nous avons terminé ce dernier en le mettant en sécurité, puis nous avons creusé une tranchée pour
mettre en place le système d’assainissement. Afin de protéger les tuyaux de la roche coupante, un lit

de sable a été coulé tout le long de 500 mètres. Une pompe avec des panneaux solaires a été
installée. Le château d’eau est opérationnel. L’installation de quelques vannes et travaux

complémentaires rend l’équipement parfaitement utilisable. Les derniers travaux portent sur l’école
qui va être équipée de sanitaires.



L’eau change la vie de ces habitants et des élèves. 






Les écoles de Gatarra : 2 écoles, 2 chantiers
Nous avons décidé de la création de latrines afin d’améliorer les conditions sanitaires des élèves et des

professeurs. Cet éléments est particulièrement important dans la scolarisation des jeunes filles qui
manquent régulièrement les cours en raison de l’absence de toilettes, particulièrement en période de

menstruations. 



Gatarra 1 est dans l’attente de raccordement au réseau électrique national, afin de permettre le
fonctionnement de la pompe fournie par l’état. Nous espérons ces travaux d’ici la rentrée de

septembre.



Quant à Gatarra 2, il nous manque les fonds nécessaires pour la mise
en place d’une pompe et de panneaux solaires . 



Les fonds manquants s’élèvent à 3500€.






La rentrée scolaire 2022



Un immense merci à nos précieux partenaires Kariban-Toptex et Children
and Future qui nous permettent depuis 3 ans d’offrir cartables et vélos aux

enfants 

- Ecole de Faija : 55 cartables équipés + 40 vélos + matériel d’entretien pour
tous les vélos non renouvelés
- Ecole de Merja : 40 cartables équipés
- Ecole de Gatarra 1 et 2 : 85 cartables équipés + 42 vélos + matériel
d’entretien pour tous les vélos non renouvelés
- Orphelins de Tabount : 40 cartables équipés





Mon amour pour le trail m'a enseigné l'importance de la

persévérance, de l'endurance et de la grande connexion avec la
nature. Ces valeurs sont au cœur de ma démarche envers cette

cause humanitaire. En tant que coureur, je comprends
l'importance de l'éducation dans la construction de la confiance
en soi, de la résilience et du développement personnel. J'aspire à

apporter cet esprit de dépassement de soi et de courage aux
enfants, en leur offrant l'accès à l'éducation.



D'autre part, en tant qu'étudiant en ostéopathie, je suis convaincu
que la santé et le bien-être sont indissociables de l'éducation. Mon

objectif est d'utiliser mes compétences dans ce métier pour
contribuer à la santé physique et mentale des enfants et de leurs

familles. 
En combinant mes connaissances en ostéopathie avec mon

engagement humanitaire, je souhaite créer un impact durable et
positif.



 Je suis extrêmemeng motivé à participer activement aux actions

de l'association, à travailler main dans la main avec les
communautés concernées et à construire un avenir meilleur pour

les enfants.



Ma passion pour le trail, ma formation en ostéopathie et mon
désir d'aider autrui convergent vers cet engagement

humanitaire. Je suis convaincu que chaque pas que je fais sur les
sentiers de montagne peut contribuer, à sa manière, à tracer le
chemin vers un avenir éducatif et solidaire pour les enfants au

Maroc.



Après avoir validé ma quatrième année d’ostéopathie à Toulouse
où je suis venu étudier, je reprends  cette année le trail à haut

niveau. Je suis passionné et m’investis depuis de nombreux mois
dans la pratique de ce sport exigeant. Mes prochains défis sont «

le Grand Raid des Pyrénées » et « l'Ultra Trail des Templiers » en
fin d'année, puis « le Marathon des Sables ».




Un nouvel ambassadeur : Mbark Elmorabity, qui suis-je ?



Natif de Zagora,  je suis passionné de trail et étudiant en cinquième année
d'ostéopathie à Toulouse. 



Je ressens le désir profond de donner un sens plus large à ma passion pour

la course en montagne et à mon parcours académique. C'est dans cette
optique que j'ai choisi de m'engager auprès de l’association Lettres du
Désert avec ses divers actions visant à scolariser les enfants au Maroc.



Marathon des Sables : ça repart !
12 au 22 avril 2024



Après le succès de l’édition d’octobre 2021 pour

notre équipe qui termine sur la 2nde marche
du podium, et un beau Finish pour Laurent en
2022, L’Association souhaite être représentée

de nouveau lors de la prochaine édition.
Pour le moment la « quête » de sponsors se

poursuit. Nous avons l’espoir d’avoir au moins
un coureur au départ et le rêve de monter une

équipe de 4 coureurs.
Coût de sponsoring par coureur 3700€. Si
votre entreprise souhaite sponsoriser un

coureur ou l’équipe entière, n’hésitez pas à
nous contacter pour plus d’informations! Je

vous rappelle que notre association est
reconnue d’intérêt général et que tout don

d’entreprise est déductible à 60% des impôts. 

www.lettresdudesert.com
solidarite@lettresdudesert.com

06 82 25 34 65

Audrey Setbon
Présidente de l’Association Lettres du Désert

A venir, en bref !



La rentrée 2023



Grâce à nos précieux partenaires de la 1ère heure : Kariban-Toptex et Children and Future, une
belle rentrée se prépare.

Comme annoncé précédemment, nous cessons notre aide aux villageois de Gattara 1 et 2 en raison
du comportement irrespectueux d’une grande partie des parents d’élèves.

Cette années, ce sont 300 cartables et 41 vélos qui vont être distribués :
- Ecole de Faija

- Ecole de Merja
- Orphelins de Tabount

- Orphelins de la vallée de l’Ourika
- Des élèves du désert soutenus par l’association « L’Ecolier du Désert »

Quelques évènements qui devraient voir le jour



Je vous en dis plus, rapidement !
Après l’achèvement des travaux des puits, nous allons pouvoir nous consacrer à de

nouvelles actions : l’objectif 1er sera de trouver des fonds pour terminer l’alimentation en
eau de l’école de Gatarra.


